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Le 16 Août 


UNION-ECLAIR 


présentera 


Blason retrouve 


Comédie sentimentale 
avec CARMEL MYERS 
Blue bird, en 5 parties 
1.339 mètres 

Affiche - Photos - Notice 


MARIAGE EXPRESS 


Fantaisie comique 
320 mètres 
Affiche - Photos - Notice 


La Vallée de Chamonix 


Plein air ÉCLAIR 


115 mètres 
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i # # 4 Épisode : CHASSE TRAGIQUE — Édition du 27 Août x # : 
: 5° Épisode : LA COURSE INFERNALE — Édition du 3 Septembre : 


ARR 


Le Maître du Monde 


Grand Film d'Aventures en 12 Épisodes 


avec 


ELMO LINCOLN 
le héros réputé du roman de TARZAN 


-FILM TRANSATLANTIC- | 
EXCLUSIVITÉ GAUMONT Comptoir Ciné-Locatio” 
Long. du 5° épis. : 725 m. environ 


1 affiche 110 X 150 de lancement 


RE M ue LRU ET SES AGENCES REGIONALE? 
1 affiche TU X 150 par épisode 
:: :: Nombreuses Photos 


Long. du 4 épis. : 640 m. environ 
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CINÉMATOGRAPHIQUE 


Le N°: 1 Franc: par poste : 1 fr. 15 


ORGANE HEBDOMADAIRE INDÉPENDANT DE LA CINÉMATOGRAPHIE 


re 


DES ARTS, SCIENCES ET INDUSTRIES QUI S'Y RATTACHENT 


VIEILLES BARBES 


La presse a mentionné l'accueil chaleureux que 
Mennent de recevoir deux Français dont les noms sont 
auréolés d’une réputation des plus enviables 
MM. Pathé et Gaumont. L'un à Londres, l’autre à 
eWw- York ont été l’objet de courtoises invitations et 
leurs mérites vantés en public et dans les journaux. 


C’est avec plaisir que je lis de pareilles informa- 
lons qui prouvent que l'étranger (hélas pourquoi pas 


loujours les français) rendent hommage aux vaillants . 


Plonniers de notre industrie et je songe avec mélanco- 
1€ à quelques nouveaux venus ou parvenus qui ont 


Ph pour tâche de démolir chez nous toute réputation 
établie. 


Ne croyez pas que j'exagère, mais J'ai souvent 
tendu des critiques acerbes, malveillantes, dépla- 
Cées, à l'égard de tout ce qui a un nom chez nous. Les 

athé, Gaumont, Aubert, ouvriers de la première 
Eure: les Gance, Pouctal, Mercanton, Hervil, et 
lant d’autres fins ciseleurs de l'écran, tous plus ou 
Moins traités de badernes, de vieilles barbes. 


Car il existe, chez certains, une mentalité peu hono- 
Table qui consiste à saper toute réputation. À les écou- 
ler il n'y a personne qui soit à même de tenir le dra- 
Peau national de l'Art Muet et tout notre patrimoine 


artist; Û ’ . : 
tique est nul jusqu’à ce jour bienheureux de leur 
Enue, 


Donc ces nouveaux « as » aux visions foudroyan- 
$ aux super-visions presque divines (tous termes qui 
me laissent rêveur) , possèdent la science infuse et tel 
Au, hier encore, ne savait s’il aurait penché pour le 


rôle de marchand de vins ou d’épicerie (en gros s’en- 
tend!) se découvre brusquement un talent insoup- 
conné pour l'écran. 

La Réclame aux cent bouches menteuses jette par- 
tout ses appels et annonce la venue de ce super- 
Messie. 

Si encore l’outrecuidance de ces gens ne dépassait 
pas le petit cercle dans lequel ils s’agitent, il n’y aurait 
que demi-mal, mais ce qui est lamentable, c’est qu'ils 
colportent à l’étranger leurs appréciations, leurs ran- 
cunes, leur venin et c’est pourquoi nous nous enten- 
dons dire parfois par des étrangers : «les Français ne 
savent rien faire et la preuve c’est que c'est vous- 
même qui le reconnaissez ». 

Comprenez-vous pourquoi beaucoup d'étrangers se 
posent en professeurs devant nous? 

Soyez plus discrets, Messieurs, ayez plus de 
pudeur à défaut de patriotisme et souvenez-vous que 
les « anciens » ont de l'expérience. Consultez-les, ins- 
pirez-vous de leurs idées, innovez après, ayez de l’au- 
dace, mais ne faites donc pas comme certain roquet 
de ma connaissance qui se trouvait hors de sa demeure 
et gambadait joyeusement devant moi pour me de- 
mander d'ouvrir la porte. Et, comme j'avais tourné le 
bouton et pénétré à sa suite, le brave animal me remer- 
cia en aboyant furieusement et en accrochant mon 
pantalon! 

Les bêtes? 
naissance, mais les hommes ? ? 


ça ne connaît pas toujours la recon- 


& F. TAVANO. 
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Voulez-vous faire réparer et d'une façon irréprochable, 
vos appareils cinématographiques par des ouvriers cons- 
ciencieux et de la partie? 

Adressez-vous ax MÉCANIC-CINÉ 


EÉLIX ILE A BR ED EE 


147, Rue des Messagerles (10: 
"7 


Travail exécuté exclusivement par des ex-mécaniciens 
de la Maison CONTINZOUZA 
APPAREILS DE TOUTES MARQUES 
SR SE RER RE SLR PER SRE 


RECENSEMENT 
des Cinémas Français et des Villes dépourvues 


de Cinémas 
(57° Liste) 


NIÈVRE 

ARLEUF. — 318 kil. de Paris, 2.105 habitants. Il 
n'existe pas de Cinéma. À voir sur place. 

CERCY-LA-TOUR. — 305 kil. de Paris, 2.353 ha- 
bitants. — Il n'existe pas de Cinéma. Essai à tenter. 

LA CHARITE-SUR-LOIRE. — 227 kil. de Paris, 
5.121 habitants. Gaz. — Il n'existe actuellement aucun 
Cinéma. Pendant la saison d'hiver il est donné des séances 
régulièrement. 

CHATEAU-CHINON. — 307 kil. de Paris, 2.133 
habitants. Electricité. — Il n'existe pas de Cinéma. Essai à 
tenter. 

CLAMECY. — 219 kil. de Paris, 4.869 habitants. 
Gaz. — Il existe un établissement cinématogaphique: le 
Cinéma Pathé, place du Petit- Marché, Directeur M. Pinon 
René. 

CORBIGNY. — 254 kil. de Paris, 2.596 habitants. 
Electricité. — Il n’existe pas de Cinéma. Essai à tenter. 

COSNE. — 196 kil. de Paris, 8.734 habitants. — Il 
existe un établissement cinématographique, 2, rue Saint- 
Agnan, Directeur M. Pluviaux. Le Théâtre Municipal 
vient d'être loué à M. Lasne pour être aménagé en Cinéma. 


OBJECTIFS 


La 04 


Adresse Télég : Hermagis Paris.- 


——_—————pZ 


DONZY. — 217 kil. de Paris, 2.866 habitants. Elec- 
tricité. — Il n'existe pas de Cinéma. À étudier. 

FOURCHAMBAULT. -— 247 kil. de Paris, 4.882 
habitants. Gaz. — Il existe un établissement cinématogra- 
phique: le Cinéma Pathé, place de la Croix, Directeur 
M. Quiévreux. 

LORMES. — 271 kil. de Paris, 2.447 habitants. Elec- 
tricité. — Des représentations sont données de temps à autre 
dans une salle de patronage qui appartient au curé de 
Lormes. 

LUCENAY-LES-AIX. — 44 kil. de Nevers, 2.302 
habitants. — Il n'existe pas de Cinéma. À voir sur place. 

LUZY. — 335 kil. de Paris, 3.485 habitants. Gaz, 
électricité. — Il n’existe pas de Cinéma. Essai à tenter. 

MOULINS-ENGILBERT. — 209 kil. de Paris, 
2.790 habitants. Electricité. — Il n'existe pas d’établisse- 
ment cinématographique. À étudier. 

NEVERS. — 254 kil. de Paris, 27.706 habitants. 
Gaz, électricité, — Il existe quatre établissements cinéma- 
tographiques: 

Le Cinéma-Pathé, rue de Rémigny. 

Le Cinéma-Parc, avenue Saint-Just. 

Le Majestic-Palace, rue de Nemours. 

Le Ciné des Familles, rue Sainte-Hélène. 

POUILLY-SUR-LOIRE. — 214 kil. de Paris, 2.434 
habitants. Electricité. — Il existe un Cinéma, Directeur 
M. Vandamine Georges. 

PREMERY. — 266 kil. de Paris, 2.645 habitants. 


Electricité. — Il n'existe pas de Cinéma. Essai à tenter. 
SAINT-PIERRE-LE-MOUTIER. — 281 kil. de 
Paris, 2.602 habitants. Electricité. — Il n'existe pas de 


Cinéma. À étudier. 

VARZY. — 242 kil. de Paris, 2.171 habitants. Elec 
tricité. — Il n'existe aucun établissement cinématographique. 
A voir sur place. 


LE DÉNICHEUR. 
(A suivre.) 


Joindre un timbre de O fr. 25 pour la réponse, à toutes 
les demandes de renseignements. 


1"7:;:2MI 


PARIS 
29, Rue du Louvre 
Téléphone: Archives. 24-55 
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- - de Lancement 
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Pablicité-Phoolypie Le Deley, 127 Bd Sébastopol, Pa 1s 


DOLORÈS CASSINELLI 


l’admirable Interprète de: 
La PRINCESSE VOILÉE, 
ÉTOILE DE GLOIRE, 


LE RUISSEAU, etc. 


dans : 


Comédie dramatique en 4 parties 
Mise en scène sous la directionH® 


:: d’'ALBERT CAPELLANI :: 


AD. OSSO 


| Édition du 24 Septembre | 


PUIBILICITÉ : 


2 Affiches "120 x 160 


POCHETTE DE 8 PHOTOS - PORTRAIT D'ART 695 >< 90 


L 


42, Rue Le Peletier, 42 
gs g PARIS (99 © 9% 


Par l'originalité de son scénario 
le choix des interprètes 


la recherche de la mise en scène 


DU VENT 


Drame de la vie sportive 
Mise en scène de M. de CARBONNAT 


Francine MUSSEY 


FILS 


SERA 


SUCCES 


Ÿ | DUVELLEROY 


NAUTZY 


Adr. Télégr. : Filmonat-Paris 
Téléphone : Trudaine 52-27 


RCE ANCAIS 
D BIENTOT 


9 GRAIÎNES NOIRES 


Film à épisodes d’un genre tout nouveau 


ET POUR PRENDRE DATE 3 autres films à épisodes 
à CHATEAU DES FANTOMES Mise en scène de P. Marodon 


ESSOR » Burguet 
W. BALUCHET, Roi des Détectives » G, Leprieur 


et une Série de Drames Modernes 


Les Trois Gants de la Dame en Noir Mise en scène de P. Marodon 


UN CRIME A ÉTÉ COMMIS ) André Hugon 
LA HURLE » G. Champavert 
LA FALAISE à Le Din 
REVOI TÉE ÿ G. Leprieur 

LE REMOUS » G. Champavert 
LA FEMME AUX DEUX VISAGES > 2 Mao 
CŒUR DE GITANE Production Valcourt 
ARTARIN SUR LES ALPES Mise en scène de Vorins 


Interprétés par Suzanne GRANDAÏIS, Huguette Duflos, 
Capellani, Bos, Escande, Volnys, Roussel, Dehelly, Maxa, Vilbert, etc. 


a 
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Gazette rimée du COURRIER 


Les Américains ont le sens de la pu- 
blicité. 


La Réclame Vivante 


Le film est terminé 

Îl faut donc le caser. 

Rien n'est plus difficile, 
D'trouver des billets d’mille. 
Et les Américains 

Cependant bien malins, 

À force de réclame, 

A tout l'Univers, clame: 
Que le fameux Tom Mix, 
Le grand Z, le grand X, 

A terminé la belle 

Bande sensationnelle. 

Et la publicité 

Sur tout le monde entier, 
Pleuvait, pleuvait sans cesse. 
Et tous étaient en liesse. 

Maïs voilà que soudain 
Dans l’azur pur, serein, 

Un sombre et gros nuage! 


Et c’est sur le commerce 

Que les effets s’exercent. 

Les envois sont restreints ! 

Que. réserve demain? 

Car si la pellicule 

Lentement s’accumule, 

Que vont-ils devenir ? 

Il faut donc en sortir! 

Îls changèr'nt de programme 

Ainsi que de réclame. 

Leurs vedett’s aussitôt 

Prir'nt le premier bateau, 

En route pour la France, 

Ravonnant d'espérance. 

Pearl White et Douglas 

Mary et d'autres « as » 

Viendront d’outre-Atlantique 

Dans notre République. 

Ingénieux procédé! 

Il fallait y penser! 

La réclame vivante 

Est la plus éloquente! 

Mais. port'ra-t-elle ici 

Pratiquement ses fruits? 
RENÉ HERVOUIN. 


Quel est donc ce présage. 
Que va-t-il annoncer ? 
Quelle craint ? Quel danger ? 


AMIS LECTEURS, 


Si vous posez, par lettre, une question at 
« COURRIER », joignez un timbre à 0.25. 


emmener NS 


La MÉTREUSE 


 LUbLAIR" 


..... mesure juste ! 


La COLLEUSE 


“ÉCLAIR ” 


EE colle vite et bien ! 


annee 


PRÉSENTATION : Lundi 46 Août 1920, au Ciné Max LINDER 


RUE TAITBOUT 


J 


Rue Richelieu, PARIS (9°) 


DréSEr, 


"WILLIAM FOX 
Je 


FOX-FILM LOCATION: 21: 
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Avant 1 Ecran 


Souvenir de Ma Gui-Gui ou mon 
voyage de Kiew à Kichinieff 


Toujours la Gui-Gui. Simon-Max s'était peut-être promis 
de lui faire accomplir le tour du monde ? 


La neige tombant sans discontinuer, notre impresario sonna 
à la porte, resonna; on ne venait pas! Nous battions Ja 
semelle pour nous réchauffer les pieds, les bras sur les épaules 
pour nous réchauffer les mains. J’aperçus sur un petit avant- 
corps, à gauche de la façade, cette inscription: « Kacca! » 
J'en fis part aux camarades, chacun s’esclaffa, en ajoutant: 
« Ah! chic, ça nous donnera la veine! » Je pris ma Gui- 
Gui et me mis à chanter: 


Kacca, Kacca, 
C’est fait pour nous, cela 
Kacca, Kacca, 

La veine, la voilà! 


L'impresario nous suppliait de nous taire: Allons, Mes- 
sieurs, allons, Mesdames, taisez-vous, soyons sérieux! Il 
n’osaït trop insister. Il sonnait, sonnait toujours, et riait sous 
sa moustache. On nous expliqua plus tard que le mot Kacca, 
en russe, se prononçait: Kassa et signifiait Caisse. 

Et la neige tombait toujours! Enfin, on vint ouvrir! Après 
avoir traversé un long jardin, nous nous trouvâmes en face 
d'un grand bâtiment (rappelant notre Alcazar de Paris) ; 
des volets à toutes les portes indiquaient sûrement qu'il n’était 
pas exploité. Les directeurs propriétaires furent stupéfaits 
de notre venue. L'accueil qu’ils firent à notre impresario fut 
glacial. Ils lui dirent en bon français: « Mais nous ne vous 
attendions plus, et depuis longtemps! Voyons, vous deviez 
venir pour la saison d'été et vous amenez votre troupe en 
hiver! » En entendant cela, nous en fûmes atterrés. Notre 
agent se défendit très habilement et si bien, que les directeurs 
nous firent pénétrer dans le salon d’attente. 

Nos petits colis arrivèrent comme par enchantement! On 
nous conduisit dans nos chambres, on nous servit du thé, 
des tsoukari, et ce fut le repos. Pendant ce temps, l'impresario 
et les directeurs s'étaient entendus et à notre descente au 
salon, à trois heures, il nous fut annoncé que le moment 
n'étant pas favorable pour rouvrir l'établissement, l’adminis- 
tration ferait un essai de représentations pendant une quin- 
zaine et que d’après le résultat des recettes, on déciderait 


du parti qu'il y aurait à prendre. Le lendemain, à dix heures» 
nous répétions le spectacle d'ouverture. Nous avions comme 
chef d'orchestre un Allemand, bel homme à barbe rouge 
Maëstro Muller! Pour mon compte personnel je subis u? 
petit froid (et pour cause) je n'avais aucun entrain pour lu! 
chanter mon répertoire. Enfin, j'étais en pays étranger, j avai 
entendu dire que les arts n'avaient pas de patrie. Je fis 
comme les camarades, n'ayant du reste à mon âge encoïé 
aucune “expérience. 

La première eut lieu, la salle était superbe! Le public 
était composé de l'aristocratie, les militaires de hauts grades, 
en uniformes chamarrés de décorations. Les. dämes de la 
noblesse en toilette de gala. La soirée fut agréable, le 
bravos devinrent chaleureux vers la fin de la première partie: 
La seconde obtint le franc succès. Les directeurs furent très 
satisfaits. La neige tombait toujours à la sortie. Il neigeall 
ce qui m'a frappé, c'est que ces Messieurs en grand uniforme 
et ces dames en grande toilette n'avaient pas l’air de s'en 
contrarier le moins du monde. La première semaine fut bonne 
mais la neige ne cessant de tomber jour et nuit, le public 
se déplaçait avec moins d’empressement, les recettes bais” 
saient chaque soir et de plus en plus! Bref, ayant l'orchestre 
à notre disposition, on fit des spectacles coupés, suivis dE 
bals. Cela n’a pas réussi, et à Ja fin de la quinzaine, n° 
contrats furent résiliés! C'était la catastrophe! N'ayant pu 
en cette quinzaine gagner de quoi rembourser nos avances! 
on nous aida à organiser une représentation à notre bénéfice 
pour nos frais de rétour. La représentation fut splendide 
comme la première et la recette fut suffisante pour nous PE 
mettre de rentrer en France. L'argent récolté me donna U1 
peu le temps de réfléchir et de visiter les environs de la ville: 
Le lendemain je rencontrai au restaurant de l'Hôtel d'An 
gleterre (rue de la Kreschatick) une ex-artiste du Palais 
Royal qui me proposa un engagement pour une tournée dan 
le midi de la Russie. Cela me parut intéressant, désireux 4“ 
j'étais de voir du pays, de gagner de quoi m'acheter unË 
belle pelisse et de revenir avec quelques roubles en porte” 
feuille. Je signai donc avec Mme Emilie Keller. Pour cos 
poser sa troupe et ses spectacles elle me fit attendre un mOË° 
On partit pour Odessa; nous jouâmes la comédie Le 
Femmes Terribles, au théâtre Marie, et La Nuit Blancht: 
d'Offenbach, pendant huit Jours, puis nous partimes pouf 
Kichinieff (en Bessarabie). En arrivant dans la ‘ville, 6 
midi, il faisait une telle chaleur que l’on ne voyait pas un 
personne, pas un chat, mais en revanche, que de porcs* : 
telle quantité, que le premier comique fit cette réflex101 


3 : re $ 
« Eh bien! si nous n'avons que ce public-là pour nou 


MATHIAS SANDORF | 


fera les plus fortes recettes 


GE VAERT 


Pellicule Cinematographique 
egaliv 2e 

| nt | Toaitive 
ABrevelee | 


POSITiF  _ COLORE 
NOTRE SPÉCIALITÉ 


Nous fûmes pendant Minnie années avant la ar les 
fournisseurs desprincipaux fabricants de films de l'Europe 
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UN SUCCES RETENTISSANT 


présenté par 
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applaudir, la directrice nous aura joué un joli tour de 
cochon!! » 
Il faisait un temps superbe, les dames étaient en toilettes 
claires de toutes couleurs; c'était admirable et délicieux de 
jouer devant un tel auditoire. Dans le programme je donnais 
un tour de chant qui produisait beaucoup d'effet. Je chantais 
le répertoire Darcier et surtout des Tyroliennes, m'accom- 
pagnant sur ma Gui-Gui. Son succès me valut une invitation 
dans le monde. On m'avait prié d’apporter ma Gui-Gui, je 
m'y rendis. Après avoir pris (en compagnie de plusieurs 
dames et de messieurs) un verre d’excellent thé comme 
savent le préparer les Russes, je chantai Le Boléro de l’Etu- 


diant, Le Monde tel qu’il est, d'Edmond Lhuillier, Ma Voi-. 


sine a tant de chagrin, de Darcier, Les Coups du Destin, 
de Chaillier, dont le refrain était celui-ci: 


Ah! que. les plaisirs sont doux, 
Quand on sent des clous 

Au lieu de caresses 

Ah! que les plaisirs sont doux 
Au lieu de caresses 


Quand on sent des clous! Ah! Ah! 
Ti di a lai ti, a di la à tout!!! 


(A suivre.) 
SIMON-Max. 


La Semaine Niçoise 


Voici les vacances et le exodes heureux vers la montagne 
et les plages renommées! 

Voici le repos presque complet dans les studios surchauf- 
fés ainsi que la fermeture de quelques cinémas Niçois! 

Je dis quelques cinémas, car la plupart des salles sont tou- 
jours ouvertes au public. 

Nice, en effet, offre cette particularité d’avoir deux saisons 


distinctes. L’une, qui va de janvier à avril, est la saison élé- 


gante et mondaine, celle des snobs et des écourtées, des mer- 
cantis et des profiteurs de guerre, clients assidus des somp- 
tueux Palaces et des Cercles plus ou moïns fermés. L'autre, 
la saison des Bains de mer, commence en juillet pour finir 
généralement en octobre. C’est la saison des plongeons dans 
la Grande Bleue inondée de soleil, avec des maïllots et des 
calecons multicolores! C’est la saison populaire, celle des 
ébats sur le sable doré au bruit berceur des vagues! 

Voilà pourquoi Nice conserve une animation et une gaieté 
grisantes. Aussi, les Cinémas ne connaissent-ils que rare- 
ment la fermeture et le marasme, dont se plaignent avec rai- 
son beaucoup de villes plus importantes! 

A l'heure actuelle, neuf cinémas sont encore en vogue 
auprès des amateurs de l’Ecran. Seuls, le Novelly et le 
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fera les plus fortes recettes 


Modern annoncent leur fermeture, le premier, le 6 août, le 
second, le 8 du même mois! 

Et, comme en pleine saison d’hiver, les programmes sont 
des plus attrayants et des plus artistiques. 

Le Politeama passe Roger la Honte, et Max Toréador. 

L’'Eden-Cinéma fait de bonnes recettes avec 30 dollars par 
semaine. ù 

Le Tivoly, en passe de devenir une des salles les plus re- 
cherchées, offre à sa nombreuse clientèle Un gentleman 
Rider, drame en cinq parties, et Le Gant rouge (11° épisode). 
Très prochainement : Jules César. 

L’Excelsior annonce Le Bébé du Cow-Boy, drame inédit par 
Harry Carey, et la Maison du Silence. 


Le Fémina reprend Néron ef Agrippine et Toto régisseur: 


L'Idéal refuse du monde avec Santa-Lucia, interprété par 
la Bellincioni, et le Nocturne, de Feuillade. 


Le Modern veut finir en beauté en donnant Le Dieu du 
Hasard. 

Le Roméo passe Impéria (5° épisode). 

Et le Novelty clôture avec Le Lion et la Souris et la Femme 
aux yeux d'or (10° épisode). 

Comme programmes d'été, c’est copieux et encourageant ! 

Dans les Firmes : 

Travail ralenti, mais persévérant, il fait si chaud et la 
chanson des vagues est si douce et si endormante! Comment 
en vouloir aux artistes de préférer à la température tropi- 
cale des studios, la brise du large caressante et parfumée. 

Alors, pour tuer le temps, on fredonne une chanson. LA 
dernière entendue est intitulée : La Ballade des Crapauds! 
L'auteur? un artiste de ciné. Les lecteurs du Courrier en 
auront la primeur, la voici 


Petits crapauds à la peau brune, 

Crapauds ridés comme une prune 

Ou dodus comme des dindons, 

Deux par deux, nous nous baladons, 
Au Clair de lune. 


Fuyant la route inopportune, 

Nous sortons pour chercher fortune 

A l’heure, où les bourgeois gavés, 

Dorment tous, comme des pavés, 
Au clair de lune 


Et, chacun avec sa chacune, 

Avec des airs de tralala, 

Et des pyjamas de gala, 

Nous partons pour le.cinéma 
Au clair de lune! 


Ah! le Cinéma, ma chère, 
Quel réconfort 
Avec Mary Pickford!.… 
Et quel attrait et quel mystère 
Avec Vautier-Sylvaire! 


ANDO 


CHRISTIES COMEDIES SPECIAL 


J’épouse ma veuve 


COMÉDIE COMIQUE en 2 parties 


Longueur approximative : 620 mè res. — 1 AFFICHE. -- PHOTOS 


AMERICAN SUPER-PRODUCTION 


Pour les beaux yeux de Mar) 


Délicieuse COMÉDIE SENTIMENTALE en 5 actes 


interprétée par 


Miss Mary MILES 


Longueur approximative : 1.650 mètres. — 3 AFFICHES. — 1 Série de PHOTOS 


Les films seront présentés le Samedi 28 jo 1920, à 40 heures du matin, au CINÉ MAX LINDER, 24, boulevard Poissonnière 


M war Cinématographes HARRY "ns" 


Téléphone : ARCHIVES 12-54 Adresse lélégraphique : HARRYBIO-PARIS 
RÉGION DU MIDI RÉGION DU CENTRE | RÉGION DU SUD-OUEST RÉGION DU NORD 
k, Cours Saint-Louis 8, Rue de la Charité 20, Rue du Palais-Gallien 23, Grand’ Place 
MARSEILLE LYON BORDEAUX LILLE 
BELGIQUE ALSACE-LORRAINE ; SUISSE 
97, Rue des Plantes 45, Rue du Vieux-Marché-aux-Vins 1, Piace Longemalle 
BRUXELLES STRASBOURG GENÈVE 


en 
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Aer ERA AN PT AU LR STE LE EN ie Ge s  © 
Sé L’'ÉLECTRO-MACHINE 
124, Bd Richard-Lenoir — PARIS (11°) 

Téléph. : ’, 
Roquette 52-02, 88-02 


F MOTEURS | 
ÉLECTRIQUES |. 
DYNAMOS ] 


Tableaux et Rhéostats 


Réparations 


Ah! quel régal et quelle chance 
Quand nous voyons un film de Gance, 


Un film d’Hervil, de Mercanton, 
Tontaine et tonton! 
Car, bien qu’on soit petit crapaud, 
Nous avons l’âme à fleur de peau, 
Une âme éprise de chimère 
— O ma mère! 


Voilà pourquoi nous aimons tant 
Les Cinés de Ménilmontant, 
Ceux de Nice ou de Pampelune, 
A l’heure, où les bourgeois gavés, 
Dorment tous, comme des pavés, 
Au clair de lune! PAUL BARRIÈRE. 


“Le Courrier ” à Nantes 


Marquons la semaine d’un caillou blanc. Presque tous les 
Etablissements Nantais en activité nous’ ont présenté du 
film national. 

Omnia Dobrée. — L'Etau (Phocéa Film). Cest une agréable 
variante aux habituelles beautés de « la Location très Natio- 
nale » dont cette salle semble posséder le monopole. Cette 
firme très française plus haut citée et un « Fatty » qui pré- 
ment puisque l’on offre ensuite à notre admiration le 9° épi- 
sode du Messager de la Mort (La Torpille apprivoisée ne se 
retrouve toujours pas, et ça devient de plus en plus rigolo). 
L'Océan (suite), marque « Le Gaulois et les glaives » de la 
firme très française plus haut cité et un « Fatty » qui pré- 
tend être comique. C’est tout. Cet ensemble bigarré est des 
plus quelconque à part L'Etau où nous avons revu, avec plai- 
sir l'excellent artiste Capellani. 

Cinéma parlant Katorza. — Dans les Remous, de la 
« Swanska » ne mérite que des éloges. Barbes graves et che- 
veux fous nous a laissé quelque peu sceptiques et le 10° épi- 
sode de Barrabas à recueilli comme à J’ordinaire sa grosse 
part de succès. 

Cinéma Palace. — Le Saut de l'Ecureuil, suite d'Impéria, 
toujours très suivi. Le Secret de Lone Star avec notre grand 
Signoret et Fanny Ward et une bande qui se croit comique 
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fera les plus fortes recettes 
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et dont le nom m’échappe (Super-Film), et qui n’a rien de 
bien « Super ». 

Américan Cosmograph. — Papa Bon Cœur, d’après Maxime 
Latour avec Bernard, Pierre Magnier et la petite Genevois n£ 
sort pas des sentiers battus mais a cependant droit à tous 
nos applaudissements. Le Jeu de l'Amour et du Hasard, ©0 
médie drôle et un film comique de la série « Harold Liyod » 
assez amusant. À quand Globe-Trotter par amour? 

On dit que « Prince Rigadin » en chair et en os sera biens 
tôt à Nantes avec sa compagnie pour y jouer Ma tante d'Hon 
fleur, la comédie bouffe de Paul Gavault. 

Aperçus ces.jours derniers à Nantes plusieurs tourneurs de 


manivelle. Qu’'y faisaient-ils? Mystère? A. FouRrNOL: 
- _ ES 


L'effort en Publicité 


Tout le monde connaît cette très vieile histoire de la 
goutte d’eau qui, avec le temps, finit par creuser dans l€ 
rocher une vasque d’une respectable profondeur. Il en est 
de même en matière de publicité, ça ne changera jamais: 
Toujours la publicité sera ce qu'il faut s’enfoncer dans l1 
iête, malgré soi et qui y parviendra si l'effort est persévérant: 

Une grande firme éditrice lance-t-elle un film, une publi 
cité s'impose aussitôt. Et c’est du soin apporté à cette der 
nère que dépendra de beaucoup le succès commercial de 
l’entreprise. 

La publicité doit être adéquate à ce que l'on veut faire 
connaître. Elle doit être aussi intelligente, habile, insinuanté: 
artistique. Il faut dénc ne la confier qu'à des spécialistes dont 
le passé soit une forte garantie pour l'avenir. . 

« Soyez plutôt maçon, si c'est votre talent », disait Bo 
leau: et comme il avait raison. À chacun son métier, l'ait 


aux artistes. 

Partant sur ces ba:es, la publicité a donc toutes les 
chances de succès. Malgré toutes ces réelles qualités, il faut 
un effort continuel; cherchant toujours à faire mieux, rén0® 
vant les méthodes par des procédé; ayant fait leurs preuves 
et dont le rendement ne se discute plus. Ces efforts néces” 
sitent une dépense. mais selon la phrase maintenant connu£ 
« c'e-t semer de l'argent pour récolter de l'or ». 

La réussite complète sera le couronnement des efforts 
cessifs faits pour atteindre le but final. 

Le Service Artistique du Courrier, avec ses puissants 
moyens d'action, et sous la forte impulsion de son Di 
teur Charles Le Fraper peut, avec le concours de son che 
artistique le peintre Roger [rriera, faire ces efforts si néce 
saires et réaliser de véritables prodiges de publicité qui don” 
nercnt aux firmes lui ayant fait appel la plus entière sat 
faction, au-delà même de leurs espérances. 
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Éditera le 
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résentera le Société des Films 


ÉCLIPSE 


94, Rue St-Lazare, PARIS STE TR 
NEA © 


UN DRAME ÉMOUVANT 
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LONGUEUR APPROXIMATIVE 1.525 MÊTRES 
AFFICHES 120 x 160 — PHOTOS 


FILMS 


ÉCLIPSE 
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C’est le 


que sortira le [ Épisode de 


René NAVARRE 


Roman de Publié par 


M. Gaston LEROUX “ Le Matin ” 


Film er 
Mis en Scène et Interprété par 
PUBLICOCNEÉ MONSTRE | 


INé-locarion 


-EcuiPse - 


Georges LANNES ES 


Jacquet A Mangin 


vous seront présentés dans sm 
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CEELEEBPE PERRET 


: Scénario de Maurice de MARSAN 
Mise en scène de Ch. MAUDRU 


ÎiNÉ-JOCATION 
+ ECLIPSE :- 
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LES BEAUX FILMS 


« 


Passionnément # Une Femme de Tête 
Présentés par la PHOCÉA-LOCATION 


Passionnément, de M. Georges Lacroix (édition Italia- 
Film), intitulé Vision dramatique, est une œuvre vraiment 
belle où l’auteur fit preuve d’une grande science scénique en 
même temps que {d’une imagination très vive. 

Suzanne Farges, nature gaie, fille de bourgeois aisés, et 
Hélène de Rameil, caractère mystique, deux amies de pen- 
sion, sont également éprises de Henri Rochard, jeune musi- 
cien plein d'avenir, mais grandie c'est Suzanne qui deviendra 
Mme Rochard. Elles se retrouveront deux ans plus tard. 
Hélène ne peut résister à sa passion pour Henri et dans un 
accès de désespoir, attente à ses jours. Sauvée à temps, elle 
est soignée par Suzanne qui ne se doute de rien, alors que 
son mari, ayant découvert incidemment le secret, répond à 
l'amour d'Hélène. 

Henri a trouvé dans ce nouvel amour l'inspiration tant 
attendue. Il prend une résolution suprême, il va retrouver 
Hélène et tous deux vivent de privations. 

Hélène meurt en donnant le jour à une fillette que le père 
confie à une crèche, car il n’a pas d'affection pour ce petit 
être qui est cause de la mort de l'aimée. 

Et le hasard qui fait bien les choses, confie le sort de 
l'enfant à Suzanne, éprise de charité et de bonnes œuvres... 

Le temps passe, Henri reprend son enfant et c’est un peu 
de gaieté qui anime son pauvre foyer. Mais les deux amants 
se trouvent de nouveau en présence. Henri est accablé devant 
Suzanne qui lui fait comprendre que l'enfant, cette innocente 
créature, ne doit pas pâtir pour les fautes d’autrui et qu’elle 
l’adoptera. Elle remplacera celle qui est morte. 

Quant à son bonheur à elle, il est brisé pour toujours. Elle 
éloigne doucement l’étreinte d'Henri et quand il est parti, 
elle éclate en sanglots pendant que l'enfant étonné, lui de- 
mande: « Pourquoi pleures-tu? » 

L'ensemble du scénario, d’une sincérité prenante, émeut 
beaucoup: l’action, d’un intérêt soutenu, s'enchaîne on ne 
peut mieux. Des personnages épisodiques l’agrémentent d’une 
note comique. 

La mise en scène de l’auteur est parfaite. M. Lacroix est 
un imaginatif qui nous transporte successivement dans les 


SYNDICAT DES OP 


ou susceptibles de leur oftrir leurs services. 


ÉRATEURS DE PRISE DE VUES CINÉMATOGRAPHIQUES 
SYNDICAT PROFESSIONNEL INDÉPENDANT 

Inscrit au Répertoire de la Préfecture de la Seine sous le numèro matricule 3331 (Loi du 21 Mars 1884) 

MM. les Employeurs, Directeurs et Metteurs en scène recherchant un Opérateur de prise de vues sont 

priés d'adresser par correspondance leurs offres d'emploi au secrétaire du Syndicat, M. RINGEL, 2, rue 

Legemptel à Vincennes, qui leur soumettra, par retour du courrier, la liste des Opérateurs disponibles 


milieux les plus divers. Aucune incohérence cependant dans 
les divers tableaux, il obtient au contraire un effet saisissaïl! 
de réalisme et de vérité; c'est que le tout est excellemmeï! 
réglé dans les moindres détails. 

L'interprétation est remarquable avec Suzie Prim (Su 
zanne Farges). Sa physionomie très fine, d’une excessive 
mobilité, concourt grandement à l'émotion intense qui 5 
dégage de cette scène dramatique. : 

Les personnages d'Henri Rochard, d'Hélène de Rameil 
sont tenus par des artistes de valeur. 

La photo, toute en virage, fait merveille. 

Félicitons la Phocéa de s'être assurée l'exclusivité de cetl® 
bande remarquable qui ne peut manquer de plaire à tous Les 
publics. 

Pour être d'une tenue tout à fait différente que Passiof 
nément, Une Femme de tête, comédie sentimentale de ! 
série artistique Bessie Barriscale, nous a également beaucoup 
plu. Il y a de véritables trouvailles dans ce scénario origina 
où une jeune fille, livrée à elle-même par suite de la moït 
prématurée de son père, parvient au bonheur, grâce à un 
volonté tenace et à une résolution digne d’éloges, par des 
procédés spéciaux mais tout de même très amusants. 

Il y a surtout Bessie Barriscale, interprète rêvée pour le 
personnage de Norma Brisbane, vive, alerte, primesautièr €! 
qui fait la joie du film. 

Passionnément et Une Femme de tête sont vraiment deux 
beaux films qui font honneur au bon goût des directeurs È 
la Phocéa. D'ailleurs, tout en puisant largement dans 3 
production étrangère, cette jeune firme ne néglige pas ln 
dustrie nationale. 

Elle nous présentera très prochainement Tartarin sur les 
Alpes, adapté et mis en scène par M. Vorins, avec le syn 
pathique Vilbert dans le personnage légendaire de Tartarl: 

Ce film, tourné au pays du soleil et de la Tarasque, € 
une merveille, s’il faut en croire les derniers tuyaux qui noù 
sont apportés par le mistral. 


F. CAMOIN-. 


Le Président 


L'AGENCE GÉNÉRALE 
CINÉMATOGRAPHIQUE 


présente 


Anita King 


et 


Victor Moore 


dans 


De l’Océan 
à l’Océan 


COMÉDIE DRAMATIQUE 


en Quatre Parties 


(American Pictures Corp.) 


Cie Générale Française 
de Cinématographie 


AGENCE GÉNÉRALE 


Service de Location : 


L’ “Oncle” Hansi 
a bien voulu présider à l'exécution 


du Film Artistique 


Mon Village 


dont les scènes se 
passent dans un de ces charmants coins 


de notre chère Alsace 


Mise en Scène 


dé: M. JP. "PINGFION 


SUCCURSALES à Marseille — Lyon — Bordeaux — 


CINÉMATOGRAPHIQUE 


16, Rue Grange-Batelière, PARIS 
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LE FILM D'ART 


Présentation du 23 Août 
(, Date de Sortie : 24 Septembre 
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SIGNORET 
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Comédie Dramatique 
#4 # # en 2 parties # # 4 
Scénario et Mise en Scène 


de M. Louis DELLUC 
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A CHYPRE antique 
4.000 ans avant Jésus-Christ 


le Culte de 


YÉNUS-APHRODITE 


fut une véritable 


RELIGION 


En France en1920 


le seul nom de 


ÉNUS-APHRODITE 


attirera desMilliers de spectateurs 


dans les salles. 
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SUR L'ÉCRAN 


Remerciements. 

M. BoUE, Paris (16°, ; 

MM. NoRMAND, Saint-Cloud (Seine-et-Oise , Georges 
REY, Enghien-les-Bains (Seine-et-Oise) ; 

MM. Louis PENNEQUIN, Saint-Omer (Pas-de-Calais), 
LEsPAGNOL, Sin-le-Noble (Nord), Mme ALLOUCHERIE, 
Noœux-les-Mines (Pas-de-Calais), MM. LECOMTE, Blois 
(Loir-et-Cher), VERDOT, Bourg-Dun (Seine-Inférieure) , 
LAMBERT, Nancy (M.-et-M.), Gaston Mopor, Nice (Al- 
pes-Maritimes) ; 

Eldorado Cinéma Gaumont, Strasbourg (Haut-Rhin ; 

MM. Joseph GoLpsTEIN, Milan (Italie), Joseph Osso- 
VETSKI, Buenos-Aires, 
sont avisés que leur abonnement au Courrier Cinématogra- 
phique est inscrit. 

Nous leur adressons tous nos remerciements. 

LA DIRECTION. 
ax 


6.000 Dollars par semaine. 


C'est le respectable cachet touché par Hayakawa à la 
Robertson-Cole pour une production inégalée à ce jour. Et 
sait-on que ce sont les Etablissements L. Aubert qui ont 
acheté cette production à Osso, malgré une compétition des 
plus serrées entre plusieurs acheteurs. 

Ajoutons que cette production comprend aussi des films 
de Bessie Barriscale, de Marjorie Rambaud et de Maë 
Marsh. 


Aubert prend décidément la tête dans la course au succès. 
—;— 


L'Effort Français. 

La Société des Films « Eclipse », toujours soucieuse de 
réaliser des œuvres essentiellement françaises et artistiques, 
vient de s’assurer la collaboration de Mme Huguette Duflos, 
de la Comédie Française. La jolie artiste dont les succès 
sont bien connus va tourner un film dont le scénario est de 
M. Théo Bergerat. 

Cette association ne peut manquer d'assurer à l'Eclipse 
de nouveaux et brillants succès. 

7 
Rapid-Film. 

Que les metteurs en scène prennent en note la nouvelle 
adresse de Rapid-Film: c’est au n° 6 de la rue Francæur 
qu'ils trouveront tout ce qui leur sera nécessaire pour faire 
développer, tirer et monter leurs films. 

Rapd-Film (11° année\ a compris le Times is money, et 
cette nouvelle installation, justifiée par une prospérité crois- 
sante, s’imposait. 

Confiez vos travaux à Rapid-Film, vous gagnerez du 
temps et de l’argent. 

Téléphone: Marcadet 18-17 et 17-27, 

Nord-Sud: Lamarck. 

Métro: Château-Rouge. 


Buffalo et Bill. 


Ce Ciné-Roman qu’un retard de livraison de l'usine de 
tirage a empêché d'être présenté le 10 août, sera présente ë 
17 août, à 10 heures, à l'Electric-Palace, en même temps 
que l’Holocauste, par L. Aubert. 


Je 
Vénus-Aphrodite. 


L' « Univers » est heureux d’aviser MM. les Directeul 
qu'il s’est assuré l'exclusivité pour la France et la Belgidu® 
du grand film Vénus-Aphrodite. 

J 


Présentation Spéciale. 4 

Le Comptoir Ciné-Location Gaumont a l'honneur d'in 
former MM les Exploitants que les premiers épisodes 

grand film d'aventures La Ciié perdue (Film Selg, exclu 

civité Gaumont seront présentés spécialement au Gaumoñ” 

Théâtre, 7, boulevard Poissonnière, le samedi 28 août, À 


14 h. 30. 
> 


Auteurs de scenarii, si vous voulez vous 
faire jouer... 

La Société de productions cinématographiques « L. Moral 
et P. Régnier » met à l’écran tous genres de pièces, dram 
et comédies. 

Envoyer manuscrits à examiner à M. Courau, correspol 
dant de la Société, 32, rue des Vignes, Paris (16°). 

Je 
Présentation. 

C'est mardi, 17 août, à 2 heure:, que les Cinémat® 
graphes F. Méric présenteront au Palais de la Mutualité uP 
film destiné à un prodigieux succès. Il s'intitule Atlas, 
divise en 6 épisodes interprétés par Ausonia (le sympathidu® 
athlète mondain) et par sa gracieuse compagne, Elza Zaïà 
artistes que nous avons déjà applaudis dans le Fils d'HG 
cule et dans l’Athlète Fantôme. ;. 

Dans la même séance sera présenté le grand match € 
boxe (Championnat des poids Waelter) avec Franc 
Charles, champion de France (tenant) contre Paul Buiss0! 
(chalenger champion de Provence. Ce combat a fait coul 
aux arênes de Marseille plus de 20.000 spectateurs. 

+ 


Photogénie. 

Le Courrier went de recevoir le nouveau livre de son 
confrère Louis Delluc, Photogénie. N. 

Luxueusement présenté, il expose en un style agréab” 
et coloré les secrets de l’Art muet. De beaux hors-texté ci 
as et vedettes de l’Ecran l’ornent heureusement et en ° 
le livre de chevet de tous les adeptes de la lampe merveille" 

Tous nos compliments à notre confrère dont le succès © 
ronnera certainement son ouvrage. f 
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« Il n’y a que le premier SPA qui coûte. » 
Alexandre MILLERAND 


aussi, Messieurs les Directeurs, 


lorsque vous aurez passé 


DANDY «tles Beautés 
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Vous  demanderez 


la série complète 


FAIT un BÉGUIN 
PREND des VACANCES 
PAYE ses DETTES 
ÉBÉNISTE 
NAVIGATEUR 
| À des VISIONS 


Qui sont autant de 
petits chefs-d'œuvre 
de la fantaisie 


FRANCAISE 


Prochainement : 


DANDY Héritier 


UN IGN-EÉCIAI Il R 


à 


FABRIQUE FAUTEUILS 
ET STRAPONTINS 


Réparation de Groupes Électrogènes 
Appareils de Cinéma toutes marques 


COUSIN, 13, rue Carnot, St-Ouen (Seine) 
PEL CELL CEE LE EEE EE DELLE LE 

Retour d'Italie. 

M. Lion, Directeur des Etablissements Aubert, est de 
retour d’un voyage en Jtalie, où il est allé sélectionner plu- 
sieurs films dont on dit le plus grand bien. Cette sélection 
comprend des œuvres célèbres de la littérature française mises 
en scène par des Français sous le beau ciel de l'Italie. 

— 
Le Film de la Mort. 

Le lieutenant-aviateur Locklear, qui s'était rendu célèbre 
par les effrayantes acrobaties qu’il fut le premier à tenter, 
sautant d’un aéroplane sur un autre en plein vol, vient de 
trouver la mort dans un accident d’avion. 

Il effectuait à Los Angeles un vol pour une entreprise 
cinématographique à bord de l'appareil du lieutenant Elliot. 
Locklear devait lancer une fusée de l’appareil et se mettant 
en «piqué », devait poursuivre le projectile lumineux. 

Le programme s’accomplit comme il était prévu et pendant 
un certain temps, à une vitesse vertigineuse, l'avion suivit 
la traînée de feu. Soudain, les aviateurs arrivèrent dans le 
sillage immédiat des flammes. Ils voulurent redresser leur 
appareil, mais ne purent réussir. L'avion s’enflamma comme 
une torche et s’abattit avec ses deux passagers d’une hauteur 
de deux cents mètres. 


1 
Avis. 

MM. les Editeurs des Films énumérés ci-dessous sont 
priés de vouloir bien se mettre en relations directes avec 
M. Lalumière, 

Speciality film import limited, 313, Bleury Street, 
Montréal, Canada, 
qui désirerait vendre ces films au Canada. 

Le Sang des Immortelles. — Quand on aime, film en 
dix épisodes. — T'énébras, film en cinq épisodes. — La 
Flamme cachée. — L'Appel du Sang. — Autour du Mys- 
tère. — L'Etau. — Etre aimé pour soi-même. — Le Dieu 
du Hasard. — Sublime Offrande. — La Croisade. — 
Barrabas, roman en douze épisodes. — La Nef, film Am- 
brosio. — Théodora. — La Rédemption de Marie-Made- 
leine. — La Dette. — Une Goutte de Sang. — La Main. 

M. Lalumière serait très heureux de recevoir également 
photos, affiches et résumé de ces films. 


NEA GE 


Maison principale : BUENOS-AIRES, Callac 45-83 12 
Maisons d’ 


ECRKÉSMIANNX 


LA PLUS IMPORTANTE MAISON CINÉMATOGRAPHIQUE DE L’'AMÉRIQUE DU sUD 
Exclusivité de tous BEAUX FILMS pour les Républiques ARGENTINE, CHILI, URUGUAY et PARAGUAY 


Succursales : SANTIAGO DE CHILI, Agastinas 728 ; MONTEVIDEO, 18 de Julie 966 
achat : NEW-YORK, 210 West 42 th. St. — PARIS, 46, Rue de la Victoire (IX*), Tél. : UT. 01-13 


Plaidoirie moderne. 

Ceci se passe en Angleterre. 

Il s'agissait de se prononcer sur la responsabilité incom” 
bant à une compagnie de chemin de fer actionnée en 150.0 
francs de dommages-intérêts par la veuve. d'une victime d'un 
accident de train. 

Pour démontrer de façon péremptoire que la voie se troû 
vait dans un état déplorable de détérioration, la veuve 
cinématographier, au passage d’un train, l’endroit où s'étall 
produit l'accident. La projection démontra qu'en passant sur 
le tronçon incriminé, les wagons sursautaient violemment" 
et la veuve gagna son procès. 

— 
Memento. 

Le Memento Téléphonique 1920, édité par Le Cinemd 
est en vente, 1 fr. 75, 28, boulevard Bonne-Nouvelle, 22 
siège de notre aimable confrère; par poste: 2 fr. Comm 
le; années précédentes, il contient toutes les adresses et nu” 
méros téléphoniques du monde cinématographique et théâtral: 
éditeurs, loueurs, directeurs, établissements, artistes, metteul 
en scène, scénaristes, etc. ; 


Notre ami René Le Somptier qui vient de tourner. 
Athènes La Montée vers l'Acropolc, avec France Dhéè 
est de retour à Paris. Il est ravi de son voyage et du traval 


accompli. 


M. Maurice Landay tourne en ce moment les dernièr@ 
scènes de Mam'zelle Misère (chez les Riches) dont il est 
l’auteur et le metteur en scène. 

Cette comédie dramatique est interprétée par les élèves de 
l'Institut Cinégraphique Sélections Pictures fondé et dirig° 
par Maurice Landay. 

Nous en reparlerons. 


On nous signale de Barcelone le passage de M. Han 
Que nous rapportera de cette randonnée le grand industri£ 
parisien? Mystère. 


Les professeurs de danse sont fort en colère, le Ciné®è 
vient d'enregistrer des cours de danse. Nous verrons 
Tango, le Foxtroti, etc., etc., enseignés par les meilleurs P'® 
fesseurs. 
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LS 


LOTS 
nn annnnnnnnnnnannunnnnnnensennnnnnnnannnnnnnnnnnanannannannanznA sen 


ù Le DÉVELOPPEMENT rationnel, les TIRAGES artistiques, 
F les TITRES, et tous Travaux cinématographiques, 
Sont exécutés 
Parfaitement, 
Tapidement et 
AUX mêmes prix 
Que Partout DA 


. 4 . 


Laboratoires RENAUD: 86, Rue de Bondy 


:: qui recommande spécialement ses :: 
TIRAGES DE 1‘ POSITIFS 


Hs Toujours amenés à leur Valeur maxima. 
ussessssos 


BOCSRRSSENSSSENENSENNUEUESNUESER 


igg Dffice National du Commerce Extérieur nous commu- 
phi à note suivante au sujet de | Exposition Cinématogra- 
Que d'Amsterdam: 

6 sait que l'Exposition Internationale de Cinémato- 
12 0e industries qui s’y rattachent est ouverte depuis le 
jusqu'a à Amsterdam, au Concertgebow, et sc prolongera 
sur l': c 21 septembre. Notre Légation à La Haye insiste 
Intérêt qu'il y a à ce que la France, créatrice de cet 
Lx amplement représentée à une manifestation qui doit 
e Ja TT 1 importance considérable et sans cesse extensible 
diste Cinématographie documentaire, éducative, propagan- 
* Sans jeter le décri sur les films de scénarios à la fois 


Atlonnels. et de bon aloi. » 


à a invitation de Lord Beaverbrook, un grand banquet 
ven, “Reis à M. Charles Pathé, au Prince s Restaurant, le 
Cinégra ls juillet, avec le concours d'un grand nombre de 
sent Phistes et journalistes anglais, ainsi que des repré- 
ants du haut personnel de la Maison Pathé en France, 
8leterre et Amérique. 


Notre 


dr excellent confrère et ami, Michel Coissac, Président 
ph Sociation Professionnelle de la Presse Cinématogra- 
Cube” et Directeur du Cinéopse, vient de quitter la maison 
ans. 


Sens 


à rt dont il assurait la co-direction depuis environ deux 


Nous 


Matogr 
SCén ri 


apprenons que la Compagnie Belge de Films Ciné- 
: aphiques va incessamment organiser un concours de 
os. 


Il est 


CCkh 
Plusi del 


probable que bientôt nous serons à même de voir 
à ot » en chair et en os. Il doit venir en France tourner 
Urs films pour le compte des United Artiste. Sait-on à 


Prix défiant toute concurrence 


Successeur de E. GALIMENT 
24, Rue de Trévise : : 


i 


Tableau de Distribution tout en marbre blanc 


AVEC OU SANS RHÉOSTAT DE RÉGLAGE 
Système BURY, breveté S. G. D. G. 


RÉGLAGE PARFAIT, SOLIDITÉ, INCOMBUSTIBILITÉ 


Concessionnaire exclusif : Ie JULIA 'T 


PARIS (9:) 
TÉLÉPHONE : Bergère 38-36 


ce propos, qu'en dépit des déclarations de ses nombreux bio- 
graphes qui le font naître dans un faubourg du sud-est de 
Londres, le World Studio guide (Annuaire mondial des 
ateliers) prétend qu'il a vu le jour à Paris. 

Nous le lui demanderons lors de son séjour chez nous. 


Devant la porte de la prison Saint-Lazare, gros attrou- 
pement. 

Des curieux qui attendaient la sortie de Mme Bessarabo 
conduite square La Bruyère pour une nouvelle perquisition ? 
Point du tout. On tournait, sous les ordres de Pouctal, dans 
le décor véritable, une scène de Gigolette. I] y avait là, avec 
toute une figuration très couleur locale, Mile Sephora Mossé, 
la toute gracieuse Maud Gipsy, Georges Collin, qui semble 
voué aux rôles d’apaches depuis Mon Homme. 

Les artistes étaient si bien costumés et grimés qu'ils ne se 
reconnaissaient plus entre eux. 

— Vous ne me direz pas que celle-ci ne vient pas faire 
de la paille, — disait Mlle Maud Gipsy au metteur en scène 
Pouctal en voyant descendre de voiture une rôdeuse en che- 
veux, devant la prison. 

Et Pouctal de rire... 

La rôdeuse, c'était Sephora Mossé. 


Les Américains sont très audacieux. Le célèbre artiste 
Harry Carey pour se rendre à son studio, qui est éloigné de 


‘trente milles de son « home », les franchit en avion. 


Times is money. 


William Hart réclame 100.832 dollars à T.-H. Ince, 


en exécution d’un traité signé en 1917. 


Ivan Golgowski, représentant officiel du gouvernement 
sibérien, a fait l’acquisition de mille appareils de projection 
américains et de plus d’un million de mètres de films. 


Les organisations travaillistes américaines ont imaginé 
d'entreprendre une vaste propagande au moyen du Cinéma. 
Etant donné que cinquante millions d’Américains, en 
moyenne, vont au Cinéma chaque semaine, les organisations 
de la nouvelle propagande estiment qu’elle est appelée à un 
grand succès. 

Les promoteurs du projet déclarent qu'à l'heure actuelle 
les entreprises cinématographiques sont exclusivement aux 
mains des capitalistes; aussi convient-il de contrebalancer 


Sécurité pour les Spectateurs. 
Tranguilité pour les Directeurs. 


PLUS D'INCENDIE 


et surtout 


PLUS DE PANIQUE 


dans les CINÉMAS 
Appareil Henri AILLAN, Breveté S. Gr. D. 6. 


(France et Étranger) 


Se place sur tous les Appareils de Projection 
sans avoir à les modifier 
NOTICE SUR DEMANDE 


G. LENFANT s ét lave 


TÉLÉPHONE 61:50 


cette propagande. La nouvelle entreprise fera passer des 
films montrant en détail l’œuvre des Unions, la vie dans les 
mines, dans les fermes, sur les voies ferrées, etc. 

De leur côté, les fermiers américains ont eu l’idée origi- 
nale d'utiliser le Cinéma pour vendre leurs produits. À cet 
effet, ils prennent des films du bétail qu'ils comptent vendre, 
et expédient les bandes cinématographiques aux amateurs 
auxquels ils évitent ainsi l'obligation de se déplacer. 

C'est ainsi qu'un fermier qui se consacre à l'élevage des 
porcs a pu récemment, grâce au Cinéma, vendre pour 5.500 
dollars de ses produits, en y consacrant une somme de 50 0/0 
inférieure à celle qu’aurait nécessité la méthode habituelle 
d'annonces. 

Un autre éleveur américain, M. Warren Mo Cray, a 
vendu l’année dernière pour plus de deux millions et demi de 


Téléphone 10, à Vert (S.-&-0.) 


LES OBJECTIFS CINÉMATOGRAPHIQUES 


 GHEANIOEE ” 


SONT RÉPUTÉS DANS LE MONDE ENTIER 


Parce qu'ils sont les plus fins, les plus 


ÉTABLISSEMENTS 


OPTIQUE ET MÉCANIQUE DE PRÉCISION 
AUFFREVILLE, par Mantes (S.-&-0.) 


po don 


bêtes à cornes, au moyen de films tournés dans les fermes: 
Mais cela se passe en Amérique. 


La Société anonyme Liége-Ciné, à Liége, est fondée poil 
une durée de trente ans à partir du 1° mai 1920; elle | 
pour objet l'exploitation de l’industrie du Cinéma. Le capita 


est de 700.000 francs. 


Sous le nom de « Agence Franciscoley Battle et Wood D | 
il vient de se fonder une Société en nom collectif à Anvets 
d’une durée de cinq ans à partir du |° janvier 1920, aÿ# 
pour objet toutes affaires en connection avec la branche cé 
matographique. Ê 


Pour nos Metteurs en Scène. 

Tous ceux qui luttent pour l'extension de notre film f 
çais apprennent toujours avec plaisir (mais cela est, hél 
malheureusement trop rare!) que des facilités nouvelles vont 
leur être données pour leurs réalisations. C'est pourquoi nous 
sommes heureux de signaler l'extension donnée par 
Renaud à son intéressante entreprise, un an à peine aprè 
création. Profitant de la libération de locaux sous séquesti® 
depuis 1914 parce qu'ils étaient occupés à ce moment par 
une Société allemande, il y termine l'installation de nouveal 
ateliers et laboratoires où les plus grandes facilités sont ( 
nées aux metteurs en scène pour l'exécution et le montage 
leurs films dans des conditions de qualité et de rapidité abs®” 
lument sans rivales. Il faut ajouter à ces conditions la com 
modité exceptionnelle qui résulte de la situation dé” CCHSR 
dition », à moins d’une minute des boulevards, à la Porn 


Saint-Martin, 86, rue de Bondy. 


an” 
as! 
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L'OPÉRATEUR 2 


AMIS LECTEURS, 


Si vous posez, par lettre, une question an 
timbre à 0.25. 


« COURRIER », jioignez un 
Dernière Heure 


Information. 
La Fox-Film nous avise qu'en raison des Fêtes du 
15 Août, la présentation annoncée pour le lundi 16 aoû 
est reportée au jeudi 19 août, à 10 heures du matin, À 


Ciné Max Linder. 


lumineux et les plus économiques 


FE. FALIEZ 


Christiane. VERNON 
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Production MAURICE DE MARSAN 
Vente exclusite : 
Louis MORIAUD 


18, Cité Trévise 
PARIS 
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présente le 17 Août 1920 
L. AUBERT à l'Électric-Palace 


© L'HOLOGAUSTE 


Scène Dramatique de M. Matrice de Marsan 
interprétée par Suzanne DELVÉ 
Christiane VERNON | 
M 


SUJET POIGNANT - FILM FRANÇAIS 


mn” 
Nécrologie. 

Nous avons le regret d'apprendre la mort de Mme vai 
Louis Meignen, née Marie Sebille, décédée le 8 août 1920, 
unie-dés Sacrements-de l'Eglise, à Paris, 10, rue Rouge” 
mont, dans sa 86°: année. 

Les obsèques ont été célébrées le mercredi || courañl 
à 10 h. 1/2 très précises, en l'Eglise Saint-Eugène que 
Sainte-Cécile) . 

A l'issue de la cérémonie religieuse, le corps a été 
porté à Orsay (S.-et-O.), au cimetière ancien (rue de Païf/l 
où a eu lieu l’inhumation dans le caveau de famille. 

Mmé Vve Louis Meiïgnen est la mère de notre excellent 
collaborateur et ami M° Eugène Meignen, avocat à la Cou 
et la grand'mère de notre bon confrère Eugène Fouquet 
auxquels nous présentons nos condoléances les plus since” 


ment émues. é 
Les Avant-Premières 


FILMS FRANÇAIS PRESENTES CETTE SEMAINE de 
Agence Générale Cinématographique : Autour du Puyr de 
Déme, Mon village. Eclipse : Budapest. Aubert : Culture de 
la canne à sucre. Pathé-Consortium-Cinéma. : Le voyagé 
Vent-Debout. Pathé-Revue n° 38. 


Les Etablissements Pathé, nous ont présenté cette semail, 
un fort intéressant programme : La Bombe, est une agréai, 
comédie en trois actes, des mieux réalisées. La mise en ser 
est bonne ainsi que la photographie. : jé 
Le jeune Gaston de La Feuilleraie, qui compte parmi jes 
plus riches élèves de l'école d'agriculture de Brétignol 
vient d'atteindre ses 21 ans. Il décide de donner à cette 0€ “ 
sion une fête d’un éclat tout particulier — on n’a 21 al 
qu’une fois dans sa vie aussi le soir venu, le jeune Gas 
après de nombreuses libations, se trouve-t-il un peu étoug 
Le même soir, Napoléon Martin, digne industriel de B al 
tignolles, fêtait ses 50 ans et la margarine artificielle: d si 
il est l'inventeur, en même temps que l'héritage échu À 
nièce Georgette Claret, devenue propriétaire des domi} ie 
de Morfontaine, de compte à demi avec son cousin Lui 


Maltourné. 
Au moment où l’on porte un toast à l’heureux évên 


une pierre jaillit à travers les vitres et vient frapper Fe 
tempe Napoléon Martin. 
__ À Vassassin! A l'assassin! crient les convives. 


COMPTOIR DU CINEMATOGRAPHE 
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Le VÉRITABLE : 
POSTE OXYACÉTYLÉNIQUE 


OXTDELTA 


qui donne la lumière 
la plus puissante 
après l'arc électrique 
PORTE LA MARQUE 
CI-DESSOUS 


TOUS LES EXPLOITANTS soucieux 
d'obtenir en toute sécurité un éclairage 
parfait doivent exiger cette marque sur 
les appareils et refuser les imitations. 
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PLUS DE 5.000 RÉFÉRENCES 


dans le monde entier 


DÉMONSTRATIONS PERMANENTES 


200000000000000000000000000000000000000000000000000000000000 


CATALOGUE SUR DEMANDE 
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AGENCES 


LYON : Fourel, 39, quai Gailleton. 
BORDEAUX : Lafon, 8, rue des Argentiers. 
BRUXELLES : 26, rue du Poinçon. 


D'autres Agences seront créées prochainenvent. 


ÉTABLISSEMENTS. 


J. DEMARIA 


MATÉRIEL CINÉMATOGRAPHIQUE 


3, Rue de Clichy, PARIS 


mr 


Et Gaston de La Feuilleraie, auteur de cette mauvaise plai- 
santerie, apercevant sa victime ensanglantée, croit lavoir 
tuée et s'enfuit épouvanté. 

Après une nuit d'angoisse, il saute dans le prémiier train 
en partance, et, dans le wagon où il s’installe, rencontre un 
ami, Nicolas Blanchard: qui lui dit se rendre au château de 
Morfontaine en qualité de régisseur. 

Gaston le .persuade d'abandonner cette place pour aller lui 
acheter des machines agricolés à la Foire de Lyon et se pré- 
sente lui-même sous le nom de Nicolas Blanchard, au château 
de Morfontaine, dont Georgette Claret vient précisément 
prendre possession. ! 

Déjà, ils ont fait connaissance dans le train et, malgré les 
vêtements modestes dont Gaston s’est revêtu conformément 
à sa nouvelle situation, une sympathie spontanée est née 
entre eux. 

Ludovic Maltourné, qui s’est également rendu au château 
de Morfontaine pour prendre connaissance des clauses du 
testament, apprend qu’une condition sine qua non est impo- 
sée aux deux héritiers. C’est qu'ils s’épouseront afin que Île 
domaine ne soit pas divisé. 

Ludovic, qui trouve sa cousine charmante, ne fait aucune 
opposition à cette clause. Maïs il n’en est pas de même de 
Georgette qui, chaque jour, apprend à mieux connaître la 
pleutrerie de son cousin et la bravoure du pseudo-régisseur, 
l'intelligence de l’un et la sottise de l’autre. Quel dommage 
que ce jeune homme ne soit qu’un subalterne! 

Cependant, l’une des clauses du testament reconnaît aux 
héritiers le droit de disposer de leur choix, à condition que 
celui qui garderait le domaine payât à l’autre une redevance 
de 250.000 francs. 

Georgette s’informe et apprend que la vente du château 
et de ses dépendances ne rapporterait pas plus que cette 
somme. Il lui faut donc, ou accepter Ludovic, ou renoncer 
a l’héritage. 

Elle est bien près de s'arrêter à ce dernier parti, lorsqu'une 
traîtrise de Ludovic la fait changer d’avis. Une lettre, d’une 
certaine Ginette des Bégonias, a été déposée par lui dans les 
papiers du régisseur et trouvée par Georgette. Dépitée, celle-ci 
accepte son cousin et les fiançailles ont lieu. 

Mais la lettre de Ginette était en réalité adressée à Ludovic 
et cette aimable personne fait irruption au milieu des invi- 
tés et démasque le perfide Ludovic. Au même moment Gas- 
ton aperçoit parmi les groupes le sympathique Napoléon 
Martin. Il ne l’a donc pas tué. Sa joie éclate et tout est bien 
qui finit bien. Georgette apprend, non sans surprise, que son 
régisseur est le riche héritier Gaston de la Feuilleraie. son 
amour n’en est pas accru, mais elle se réjouit de pouvoir 
garder, comme cadre à leur bonheur, Je joli domaine où leur 
amour est né. 

Le film le plus remarqué et applaudi de la présentation 
fut L'A. B. C. de l'Amour, comédie dramatique d’après le ro- 
man de Léonce Perret, mise en scène par l’auteur et inter- 
prétée par la charmante Maë Murray, qui, une fois de plus, 
nous a charmés. 

Tout dans le film, action, mise en scène, interprétation, 
photo, concourt à en faire une bande digne d’être remarquée. 
Nul doute que le succès ne vienne la consacrer, car elle est 
vraiment digne d’éloges. 

Juchée sur un vieux cheval somnolent, une jeune fille 
blende, si blonde qu’elle semble dégager de la lumière, s’a- 
vance endormie elle-même, comme si quelque méchante fée 
lui avait jeté un sort. 

Au passage d’un pont étroit, le singulier équipage se trouve 
en présence d’une auto dont le conducteur corne éperdument, 
sans réussir à réveiller la dormeuse. Cependant, l'arrêt brus- 
que du cheval provoque une secousse qui l’arrache des bras 
de Morphée et la fait glisser doucement dans ceux de l’au- 
tomobiliste. Comme celui-ci la considère avec surprise elle 


PHOCÉA-FILM 


83, Cours Pierre Puget & MARSEILLE 


da rande Maison drançaise sotlita 4ouS peu : 


PRODUCTION LAURÉA-FILMS - Direction P. Barlatier 


TARTARIN SUR LES ALPES — Mise en scène de H. VORINS: 2.548 3.400 M. 
avec VILBERT. 
LA FALAISE —.... Scénario et mise en scène de P. BARLATIER.......... 1.800 M. 


avec Max CLAUDET, VOLNYS et Mlle Marthe VINOT. 


FLEUR DES NEIGES — Scénario et mise en Scène de P. BARLATIER avec 
JOUBÉ - Max CLAUDET.........................e 1.600 M. 


LE TOCSIN —...... Scénario et mise en scène de H. VORINS ......:..:.... 1.800 m. 


PRODUCTION P. MARODON - Direction P. Marodon 
LA FEMME AUX DEUX VISAGES — Scénario et mise en scène de 


P. MARODON avec Lady NOBODY.............%.:.:: 2.300 M. 
LES TROIS GANTS de la DAME EN NOIR — Scénario et mise en 

scène de P. MARODON avec Lady NOBODY T-ELLE 2.300 M. 
LES MORTS PARLENT — Scénario et mise en scène de P. MARODON 

avec Lady NOBODY... en ne edenren ere en 1.800 M 


PRODUCTION PRISMOS - Direction G. Champavert 


LE REMOUS —..... Scénario et mise en scène de G- CHAMPAVERT avec 
BOULLE - Max CLAUDET - Mme LEPERS et Mlle 
JAMALHERBE 2 Rennes eee tete 1.800 m. 
LA HURLE — ...... Scénario et mise en scène de G. CHAMPAVERT avec 
BOULLE - VOLNYS - Mme LEPERS et Mlle J. 
MALHER BE Ones OR seen en R ete En 2.000 M. 
PRODUCTION DROLATIC - Direction Cristian 
Série comique DÉMÉNAGEMENT MAGNÉTIQUE.......... | 320 M. 
MÉSAVENTURES D'UN BON REPAS...... 280 m. 
L'OBSESSION RER ETC fosse tMnbenie * arme 310.M. 
LE PARESSEUX..................... LEUR à . 2001, 
et DEUX FILMS EN ÉPISODES 
LE CHATEAU DES FANTOMES de Pierre MARODON avec Lady NOBODY 
Film en 16 ÉpiSOdeS...+.+. esters... sons 12.000 M. | 
L'ESSOR -_.......... Film en 12 épisodes RARE ET Te sislee etes soopalenereis een ERA TO O00 IN. 
de Charles BURGUET, auteur et metteur en SCÉNEMATEC lee ee 
‘la grande artiste SUZANNE GRANDAÏS : 42:000 m 


L’'ESSOR est le premier filin en épisodes qu'ail consenti à tonrner notre grande Etoile Française 


à 
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lui raconte naïvement son histoire. Elle s’appelle Kate; elle 
n'avait plus que son grand’père et il, vient de mourir. On a 
tout vendu chez elle, il ne lui reste que Pervenche, sa vieille 
jument, et voici huit jours qu’elle va, à l'aventure, cherchant 
vainement du travail. À 

Le voyageur, Henri Briant, ne voulant pas abandonner la 
pauvrette, la confie à une aubergiste, qui lui promet de la 
traiter comme sa propre fille. Mais elle la maltraite et l’ex- 
ploite et Kate, lasse d’être rouée de coups, et d’être en butte 
aux entreprises des valets, prend la fuite avec Pervenche et 
se met à la recherche de son protecteur. 

Après des heures d’une marche épuisante, la pauvre jument 
tombe de fatigue pour ne plus se relever et Kate, tout en 
pleurs, vient échouer à la porte de La Claire. Fontaine, au 
Val des Neiges où habite Henri Briant. 

Alors commence, pour la petite abandonnée une période 
de bonheur dont les détails charmants nous captivent. Kate, 
demeurée à la « Claire Fontaine » en qualité de servante, en 
est bien plutôt la fée gracieuse et mutine. Et les premiers 
balbutiemerits de l'Amour commencent à troubler son cœur. 

Une nuit d’orage, Kate, effrayée, se réfugie dans la cham- 
bre de son maître et le lendemain le pasteur consacrait leur 
union. : 

Des mois de bonheur. puis l’apaisement qui suit les 
grandes joies comme les grandes douleurs et Henri, qui 
est auteur dramatique, éprouve le besoin de reprendre 
contact avec un milieu cultivé. Kate, désolée, proteste qu’elle 
a peur de Paris où les femmes savent lire et écrire et ont 
de belles manières. Henri lui répond, dans un baiser : « Je 
taime précisément, ma chérie, parce que tu diffères de ces 
femmes-là », ; i 

A Paris, cependant, Henri n’est pas long à retomber entre 
les griffes d’une comédienne, Huguette Daray, la principale 
interprète de ses pièces, qu’il aima passionnément jadis. Kate 
trouve heureusement en la personne d’un vieil ami de son 
mari, un appui et un conseiller. Patiemment, il lui apprend 
à lire, à écrire et l’art des bélles manières. Kate fait des pro- 
grès rapides et Henri aurait été bien surpris du changement 
opéré en elle s’il avait pris la peine de la regarder. Mais, 
repris par le courant de sa passion, il oublie la douce et 
tendre créature. 

Cependant, un incident fortuit lui révèle, à la fois, l’égoïs- 
me et l'indifférence de la comédienne et les trésors de ten- 
dresse cachés dans le cœur de Kate. La leçon leur aura été 
à tous deux profitables et après la « Douleur d’Aimer » ils 
sauront mieux apprécier « La Joie d’Aimer ». 

Après cette agréable vision, Le Voyage de Vent-Debout, 
dessins animés de Monnier, assure la partie comique. 

Vent-Debout, ambitionnant de devenir un nouveau Chris- 
tophe Colomb, part à la découverte d’une sixième partie du 
monde. 

Après avoir heureusement passé le tropique, il aperçoit une 
terre que sa carte ne lui signale par aucune latitude, ni lon- 
gitude et croit avoir enfin découvert le continent de son rêve. 


DIRECTION : VIGNAL 


Cinématographes de grande 
et petite exploitation 
Appareils de salon 
Chalumeaux oxy-acétyléniques 
Tubes d'oxygène 
Tubes d'acétylène dissous 
Mano détendeurs 
Pastilles 


École Professionnelle des Opérateurs Cinématographistes de France 


66, RUE DE BONDY - PARIS 
Lampes à arc 
Tableaux de distribution 
Transformateurs 
Éclairage à incandescence ‘‘ Radius ” 
Condensateurs lentilles 
Miroirs ‘' Mangin” 
Écrans métalliques et transparents 
Enrouleuses, Bobines, etc. 


VOIR A NOS MAGASINS LE NOUVEAU POSTE DOUBLE MINIMUM D'ENCOMBREMENT 


Cours tous les jours de 10 h. à 12 h., de 14 h. à 17 h., de 20 h. à 22 b. 
PR AT ER ÉRRR R R R—— 


I1 débarque et s'extasie sur la fertilité du pays, qui lui four- 


nit en abondance bananes, noix de coco, choux palmistes 
goyaves, mangues, etc pour apaiser sa faim et calmer Si 
soif. 

Vent-Debout se félicite de sa magnifique découvert 
qu'il se trouve cerné par une terrifiante cohorte de nègres 
affamés. : ; 

Vent-Debout, à la vue de leurs dents aiguisés et de leu 
yeux luisants, ne doute pas un instant de leurs intention 
11 se voit déjà à la broche, lardé et ficelé ou bien à Ja sauce 
Madère entouré de champignons. 

. Il ne se trompe que sur le mode de cuisson, car le 
rels du septième continent, qui n’ignorent rien de l'art C 
naire, ont décidé de l’accommoder en pot-au-feu. 

C’est donc entouré de poireaux, de choux et 
oignons que Vent-Debout est plongé dans la marmite. 

Le malheureux explorateur, entraîné dans les tumultueuX 
courants de l’eau bouillante, profite du moment où la vapeur 
soulève le couvercle pour fausser la politesse à Messieurs Jen 
sauvages. 

Décidément mieux vaut renoncer à la gloire et se cont 
ter chez soi du bon pot-au-feu familial dont on ne fait 
les frais. j 

Pathé-Revue n° 38, toujours intéressant nous montre * , 

La Lampe à incandescence. La simple ampoule électriqu£ 
est d’une fabrication minutieuse et compliquée. Ce documen 
taire pris dans une Usine des plus modernes en montre es 
multiples phases. : 

L'oire Bretonne. Une foire à Quimper, c’est l’occasion a 
revoir dans le cadre archaïque de cette vieille cité, les claÿ 
siques costumes bretons, les dentelles et les bijoux transmi® 
de génération en génération. (Coloris). 2 

Les petits chiens à la mode. Ceux qui sont représenté” 
sur ce film atteignent des prix fastueux, non pas tou jour” 
pour leur beauté, mais parce qu’ils sont... à la mode. 

Le printemps et les roses. Ce très beau coloris nous pro” 
mène dans la célèbre collection Gravereaux, à la Roseraie 
l'Hay et nous montre quelques spécimens pris parmi 
roses les plus rares. (Coloris). 

Pathé-Journal, avec les dernières actualités où nous re 
quons la cérémonie de Wissembourg, la fête nautique de à 
Varenne, etc, complète la présentation de la grande. fit 


française. 


e lors” 


s natu” 
uli- 


de petits 


en 
pas 


mal 


Gaumont. Le Shériff Carmody, comédie dramatique inter 


prétée par William S. Hart. : 

Carmody, un cavalier, arrive dans une colonie où il ea 
ruiné au jeu dès le premier jour par une bande d’écumeul® 
aux ordres du Président d’une compagnie de colonisatiol 
qui n’est qu'un vaste escroquerie, ce que Carmody ignore: à 

Le Président a besoin d’un homme énergique et nom 
Carmody Shériff. Carmody, auquel il rend son cheval per à 
au jeu la veille, se ferait tuer pour lui qu’il considère comm 


le plus honnête homme du monde. 


TÉLÉP.: NORD 67-52 


Tickets d'entrée 
Gait. de sortie 
13 des passe-partout 
Fauteuils à bascule 
Lampes 70 volts 
Groupes électrogènes 
Moteurs d'entrainement 
Khéostats de réglage 


er me PS AU do VOA LUE LU AR OO re Et QU UML LEUR 


d Mais bientôt la petite colonie se trouve ruinée. Le Prési- 
ne n'est qu’un escroc. Le terrain n’est pas à lui et il a pris 
4 fuite. 
heu est shériff. I ira le cherche ù à Chicago où il se 
"2e et, le ramenant à la colonie, lui fera rendre gorge. 
Comme toujours William Hart se montre parfait artiste. 
Le Maitre du Monde : 6° épisode : Dans la Fournaise. 
; Helmon, prévenu par Charlie, le domestique chinois des 
ne 5 danger que court Lucie prisonnière au quartier chi- 
> aCcourt pour la délivrer. 
20 les maisons truquées des célestes, de redoutables 
, UVves attendent le généreux sauveteur. Helmon est d’abord 
00 dans une fournaise ardente mais Charlie le sauve 
coment précis de sa chute. 
Ensuite des gaz asphyxiants le terrassent. Le secours de 
Marlie est, cette fois encore, de la plus grande utilité pour 
€lmon. 
Enfin le colosse est livré à un lion furieux sous les yeux 


de LES ê 
Fe Lucie impuissante et une terrible lutte s’engage, dans 
Sar HP à corps angoissant, entre l’hercule et le lion rugis- 
jan e 


srl Sera le vainqueur de l’atroce combat ?.… 
Reno impressionnant où Elmo Lincoln fait preuve d’un 
rage dans la lutte avec le lion. 
Quand l'amour est aveugle, fou-rire de la série célèbre 
4ck Sennett, Dans la vallée du fleuve Ljuman, très beau 


Plein ai LEE : 
tio D air. Les actualités Gaumont terminent cette présenta- 
n, 


3 
1 u A la manière de. est un désopilant dessin ri 
Sent Ra tpet Dick et son inséparable ami Jeff, nous parais- 
Ücket AE du microbe de la dansomanie. La chance du 
“el, est une excellente comédie avec Elinor Fair et Albert 

Do clou de la présentation fut sans conteste Dans la 
9!e. Supérieurement interprétée par William Farnum, ce 


grand, drame d'aventures, intensément dramatique est tour 
à tour angoissant, idyllique, mystérieux. Il charmera tous les 
publics. 


Agence Générale Cinématographique : Autour du Puy-de- 
Dôme, très joli plein air. Le Chätiment, drame de la série 
Cyclone Smith, interprété par Eddie Polo. 

Mon village, comédie dramatique d’après l’œuvre de Hansi, 

Sous le titre de « Mon village » le célèbre dessinateur 
Hansi a décrit les jolis villages alsaciens. Il en a montré lés 
mœurs et a évoqué l’amour du paysan pour la terre natale 
et sa profonde affection pour la France. Le grand patriote 
a bien voulu présider à l'exécution de ce film dont les scènés 
se passent dans un de ces charmants coïns de notre Alsace 
reconquise. 

Voilà un beau film, doublement français, adroitément réa- 
lisé, d’une mise en scène simple mais émouvante, d’une inter- 
prétation empreinte d’une noble vérité; Mon village fera son 
tour de France unanimement applaudi. C’est un succès. 


Eclipse : Budapest, documentaire qui nous montre : L’em- 
barcadère, Le Danube, chanté par les poètes, le Parlement, 
Le Palais impérial, Le Corso, un des plus belles promenades 
de la ville, Le Bois, Le Château de Vajda Humad. 

Un coup dur, est un bon comique qui se recommande par 
ses réelles qualités et-un court métrage (270 m.). 

22,324 mètres de films furent présentés cette semaine. La 
production française figure dans ce ruban pour une longueur 
de 2.469 mètres, grâce aux quatre maisons suivantes que 
nous nous faisons un réel plaisir de citer, comme les bons ar- 
tisans du Film Français : 

Ce sont : Agence Générale Cinématographique, Eclipse, 
Aubert, Pathé-Consortium-Cinéma. 

DES ANGLES. 


€'egpuere 


/ 


Télènhone : Central 95.38 
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LES ESSAYER... 
c'est LES ADOPTER 


Charbons Spéciaux 


pour PROJECTION, CINÉMAS, THÉATRES 
et MUSIC-HALLS 


EF. BROCHIER 
MARSEILLE - 81, Rue Senac MARSEILLE 


Les Présentations 


Palais de la Mutualité, 325, Rue Saint-Martin 


Etablissements Pathé frères 
Service de Location : 67, Fg St-Martin Tél. Nord 68-58 
Présentation du 18 août 1920 à 9 h. 30 
Edition du 24 septembre 1920 
Fizms Apozpne Osso. — Pathé Editeur. — Dolorès Cas- 
sinelli dans Le Droit de mentir, comédie dramati- 
que en 4 parties. Mise en scène d'Albert Capellani. 


Deux aff. 120/160. Pochette de 8 photos ............ 1460 
Parmé. — Prince Rigadin dans Si jamais je le pince! 

d’après le vaudeville de Labiche et Marc Michel, 

1Uaffe 1920/1600, 20. Teener enineeesree cs 1 0700 
Paré. — On attend Polochon, scène comique de M. Al- 

fred Machin, 1 aff. 80/120 ........................ 260 


Para. — Pathé-Journal. Actualités. 1 Génér. 120/160. 


Comptoir Ciné Location Gaumont 
28, Rue des Alouettes Tél. Nord 51-48 
Présentation du 17 août 1920 
LIVRABLE LE 20 aouT 1920 


Gaumont-Actualités n° 34 ......................:. 200 
LIVRABLE LE 17 SEPTEMBRE 1920 
Svenska Firm. — Exclusivité Gaumont. — Le Trésor 
d'Arne, drame (2 aff. 150/220 et Photos) er env. 2090 
TRANS ATLANTIG Firm C°. — Exclusivité Gaumont. — 
Le Maître du monde. 7° épisode : En Mer, drame d’a- 
venture (1 aff. 110/150. 6 photos 24/30)............ 660 
Wizz O Wise ComÉDpies. — Exclusivité Gaumont. — 
Une paire de gants, comédie comique (1 aff. 110/150 
(Passe-Partout) ..:.............................e 341 
GAUMONT. — Posen, plein air ...:...:...:.......... 96 
Union-Eclair 


12, rue Gaillon Tél. Louvre 14-18 
Présentation du 16 août 1920 (Salle du premier étage) 
LIVRABLE LE 17 SEPTEMBRE 1920 


BLue Birp. — Blason retrouvé, com. sent. avec Carmel 
Myers, 1 aff. photos, not.........................: 1340 

Nonnisx Fizms. — Mariage Express, fant. com. 1 aff. 
PROIOS DORE eee eee enr on CL 315 

Eczarr. — La Vallée de Chamonix, plein air.......... 115 


minium.— Roulements à billes. 


TÉL. 


 PYGMALION ?” 


Nouveau PerTiT MOTEUR. —- COURANT UNIVERSEL 


Marchant indifféremment sur 
Simple, robuste et de construction soignée. 


R. JULIAT, Successeur de E. GALIMENT 
24, ue de Trévise, PARIS -S: 
: BÉRGÈRE 38-36 


CINÉMATOGRAPHIQUE 


Cinématographes Méric 
17, rue Bleue. Tél. Central 41-84 
Présentation du 17 août 1920 à 2 heures au 1° étage 
LIVRABLE LE 17 SEPTEMBRE 1920 
Match de boxe championnat de France, Francis Char- 
les contre Paul Buisson, actualité 
GrAND-Fizm À. DE GiGLio. — Atlas, ciné-roman en six 
épisodes interprété par Ausonia. 1° épisode : La 
Naissance d’Atlas 
2° épisode : Fleur de Liane 
3° épisode : Le Gant Révélateur 
Affiches lancement, 3 aff. par épisodes. Clichés, jour- 
neaux et photos 


De en 
Electric Palace, 5, Boulevard des Italiens 


190 


Etablissements L. Aubert sl 
124, Avenue de la République Tél. Roquette 73-31 et 13 


Présentation du 17 août 1920 à 10 heures du matin 
LIVRABLE LE 1° OGTOBRE 1920 


L. AuBerT. — Le Chien des prairies, document......- 110 
Lys Roucr. — L'Holocauste, scène dramatique de Mon- 
sieur de Marsan, 2 aff.......................... 1851 
LIVRABLE LE 17 SEPTEMBRE 1920 
LarmiNa. — Buffalo et Bill, ciné-roman en 8 épisodes, 
publié par la Presse. Les 4 premiers épisodes (non 
présentés le 10 AOND RAR eue cepelece De he le 2. 


L. AugerT. — Aubert-Journal 


Ciné Max Linder, 24, Boulevard Poissonnière 


Fox FILM 


24, Boulevard des Italiens Tél. Louvre 2 


Présentation du 16 août 1920 à 10 heures du matin 
LIVRABLE LE 17 SEPTEMBRE 1920 


9-03 


Fox-Fizm. — Toujours vainqueur, av. dr. par Tom Mix k 
2 aff. 120/160. Jeux de 10 photos 18/24 et 24/30). env- 1450 
Fox-Fizm. — Invulnérable, coméd. rom. par Georges 
Walsh (2 aff. 120/160. Jeux de 10 photos 18/24 et } 
DE NDS OPA A DR AE te env.. 1100 
Fox-Fizm. — Malikaka! (Dick and Jeff), dessins ani- 
£ } env. 200 


Cinématographes Harry 
158 ter, Rue du Temple Tél. Archives 1 


Présentation du 28 août 1920 à 10 heures précises 


2-54 ( 


CHRISTIES COMEDIES SPÉCIAL. — J’épouse ma veuve, 20 
comédie comique en deux parties, 1 aff. photos.... GA 
AMERICAN SUPER-PRODUCTION. — Pour les beaux yeux 3 


de Mary, délicieuse comédie sentimentale en 5 actes, 


{ 
interprétée par Miss Mary Miles, 3 aff., 1 série phot. 1650 


Si vous désirez recevoir régulièrement 


Courrier ”, souscrivez un abonnertent. 


Pour la France : 20 tr. — Pour l'Etranger: 80 fr. 


continu ou alternatif, — Flasques alu 


franc 


Petites 
Annonces 
—2FFRES D'EMPLOIS 


Q" semande un jeune homme de 16 ans à 
té Ati, 42, rue Le Peletier. Se présen- 
sc Matin de 9 à 10 heures. (32) 
EE — 


DEMANDES D'EMPLOIS 


Efctricien-opérateur demande emploi. S’a- 


% dresser Mehéust, 8, Boulevard Barbès. (31) [84 


Or: brev. cher, place Paris où prov. E: Mar- 


(ea 88, route de Gonesse, Saint-Denis 


ACHAT ET VENTE DE MATERIEL 
INTER. MAT-RIEL. CINE — 


FÉÉq de Trévise, Paris (9). Neuf et occa- 


dutes postes complets, groupes électrogènes 


t 
lentinl, Marques, fauteuils, gros stocks lampes, 


es, condensateur, bobines, appareillage 


rique. R. Juliat, Tél. Bergère 38-36. (23) 


LFAUTEUILS 


bug Cule et strapontins élégants et très ro- 
rire Grand choix de modèles à partir de 
FL + la place. Livraison très rapide. 


EURET & LADOUCE à Saint-Dizier 


(Haute-Marne). 

ES ; RE CT IN Er 
Lituianton importante de films et d’appa- 
s € ls de projection à des prix avantageux, 
_ CENTRAL - UNION - CINÉMA 
=, rue de Chabrol, 49, Paris. (33-34) 


lé voulez réaliser de gros bénéfices sur 
: “Os achats de 


bancs É Fauteuils, Strapontins, 
teur é chaises. Adressez-vous au construc- 
Ê Bry-s + Simon, 5, avenue du Sergent-Hoff, à 


ur-Marne (Seine). Livraison rapide, exac- 


tit 7 
“de, construction irréprochable, (33-34) 


LAMPES PROJECTION 1/2 WATT 


00, 500, 1000, 2.000, 3.000 bougies. 


pisraison immédiate, prix sur demande. 
6," Plissements UNION  P. LEMONNIER, 


aur Seule d'occasion, écrire avec prix à C. 
(Surnge, Olympia de. Saint-Aubin-les-Elbeuf 
Me-Inférieure). ; (33) 


; ae bO 


(32-33-34), 


+ [ue du Conservatoire, Paris-9e, (33-35-37-39) 
JF, CHencue à acheter 200 FAUTEUILS à 


| 62 - Les prix de publicité du l ave 
Û soin au moment de la résurrection du journal, semblent les pius élevés. C'est 
| un fait. Mais. Le Courrier en dépit de : Ve FANES CDS $ | 
\ __ la Crise du papier 
Pete ; la Crise de la main-d'œuvre, FES 
KE: ss Ho $ “ Ju …. À rRF<QTA 
_ de toutes les Crises de la guerre, 
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CINÉMA-OFFICE!. 


80, Rues de Trévise, PARIS, 9° 
Postes complets à croix de malte de 
toutes marques, de tous modèles, no. 
tamment en PATHE ‘‘renforcés” GAU- 
MONT vert, GUILBERT, POWERS, 
Groupes clecirogénes diverses 1orces, 
principalement en BALLOT, ASTER, RE- 
NAULT,etc., Importants lots de fauteuils 
d'occasion demander liste de détail. 
Tréléph.: BERGÈRE 50-99 
provses ELECTROGENES. Ballot Thora- 
son 55 A. 110 V. 4 cylindres. — Balot 
Thomson, 100 A. 70 V. 4 cylindres. — Re- 
nault 60/80 A. 70 V. — Balachowsky 250 A. 
110 V. — Peugeot À. E. G. 100 A. 110 V, — 
Aster 25/35/10 À. 70 et 110 V. — De Dien Bré- 
et 50/80 A. 70/110 V. — Chapuis Dornier 
50/80 A. 70/110 V. ÿ 
Matériel électrique, moteurs, dynarsos, 
transformateurs, etc... Postes complets, tous 
appareils et accessoires pour CINEMATOGRA- 
PHIE. — Achat, échange, vente, réparation, 
Service de dépannage par camion-électri- 


e. 

TSpécialité de POSTES-DOUBLES à démar- 

rage automatique. : 
M. Gzeyzar, Constructeur, 

teau-d’Eau: Paris. Téléph. : Nord 72-95. (23) 
a —————— 


SPECIALITES 


Sièges et strapontins à 
bascules. Tickets de 


contrôle et cartes de sortie. Charbons spé- 


ciaux pour la projectien, Poste d'éclairage 
« Acetylox » remplaçant l'arc électrique. 
Toutes fournitures oxygène, acéylène dis- 
sous, pastilles, ete. À 
Un fort lot de bâches et steres toutes di- 
mensions. Toutes fourniures peur le einé- 


ma, nombreuses occasions en pestes cem- 


plets. ! 
DOCKS-ARTISTIQUES. Feurnitures Gémé- 
rales pour le spesiaele, 69, Faubeurg Saint- 


|Martin, Paris-10°, 


DÉLAPORTE & C"° 


Constructeur, 21, rue Chevreul, Pantin. Fau- 
teuils à bascule, strapontins tous modèles. 
Prix sans concurrence. Fabrication solide et 
soignée. Livraison rapide, Moyen de commu- 
nication. Tramway Les Halles-Bobigny, Ar- 
rêt rue de Pantin, Pré-Saint-Gervais. (24 à 35) 


ccasions :; Un superbe lustre de théâtre, 


marchant au gaz et à l'électricité, à vendre. 


à M. Noblot, Di- 


Ecrire pour renseignements 
Issoudun. Indre. 


recteur du Cinéma-Théâtre, 


1 


vendre appareil acétylène complet pour 


" projection. Douzal, rue de Talant, 19, EX 


jon. 6 
[ER 


“ 


TOUTES LES DEMANDES DE RENSEIGNEMENTS SE RÉFÉRANT AUX PETITES ANNONCE 
Rae | AGCOMPAGNÉES D'UN TIMBRE-POSTE POUR LA | 
: D ie En en LE RE PART Ent ES IE e \ i 
_ Administrer. C'est prevoir 


“ Courrier Cinématographiaue 


| et des majorations qui lui sont imposées par son imprimerie 
Le _ n’augmente ji AP 


mode, discrétion. Timbre p. R: 


A 


groupe électrogène; 2 postes complets; cabine 


38, rue du Ch4-| 


(31 à 40) 


pas ses tarifs |. 


rès bonne occasion! appareil (Système Er- 
nemann) tout neuf, avec tous ses acces- 


soires à vendre, s’adresser au Courrier. (32-33) 
PR 


ACHAT ET VENTE DE FONDS. 


LES CINEMAS À VENDRE 
rès nombreux Cinémas à vendre. Deman- 
der le bulletin à l’Electro-Projeetion, A, 


rue des Convalescents, Marseille. 


Avis aux vendeurs .: lElectro ne traite que 


‘des affaires avec option d’un mois minimum, 


inscription gratuite, inutile proposer autre 


(30 à 37) 


céder : ville ouest 3 h. de Paris, Ciné. mar- 
chant avec courant de la ville, possédant 


et accessoires, Ecrire M. B. au Courrier. (33) 


‘achète Ciné, 1.000: pl. min. bénéf. justifiés, 
“ payerais 100.000 fr. comptant. Ecrire Ri- 
chaud, 39 a, rue Thomas, Marseille. (33-34-35) 
LE D ER pe pr UT ES 


B:" cinéma tout neuf construit en ciment 


armé 630 places, salle et ameublement 
confortable situé dans riche station balnéaire 
estivale et hivernale à vendre avce grand. ter- 
rain pour pare ou attractions. Bel avenir, 
cause santé. 300.000 comptant. Ecrire M. D. 
au Courrier, (33) 


Der de 150.000 frs., je recherche Ciné, 
bénéf. prouvés. Offres Boîte postale n° 1, 


Calais, (31 à 35). 


CEDER : 16 Cinés et Cinés brasseries avee 
grandes facilit. de paiement. PORRET, 8,. 
boul. Victor-Hugo, Calais. (31 à 36) 


EEE ——— 
PCM d'opérateurs, placement gra- 

tuit, charbon pour cinéma extra-lumineux, 
Kinograph, 31, r. St-Antoine, de.2 à 7. (28-47) 


TE occasions grands choix.films stock, 
marchés libres, 2 exclunivités, Cinémate- 
graphes Baudon, St-Lô, 345, rue Saint-Mar- 
tin, Paris, téléphone: Archives 49-17, Adres, 
télégraphique Cinébaudon, Paris. (21 


MINEMAS, constructions, transformations à 
forfait clés en main. Renseign. gratuits 


VELLU arch. spécial, 110, bd. Clichy, A 
| Le Gérant : Charles Le Frarsn. 
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